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NATIONSCIVILISÈES
Lc président, de la Répnblique inent
de recevoir la visite de M" Michon et
Plista, avocats a la Cour d' Appel de
Paris, qui lui ont soumis le recours
en grace Jormé par les soldats alle-
mands Bruggmann et Schriele, con-
damnés a la peine de mort par le Con¬
seil de guerre de Paris pour pillage
en bande. Cette injormation, parue
dans tons les journaux, a sans doute
provoqué chez certains quelque éton-
nement, voire quelque indignation ;
elle vant en tous cas la peine que nous
la médilions.
On se rappelle que, jails prisonniers
a Chantilly, Bruggmann et Schrick
avaient êté trouvés porteurs de bijoux
dérobés a la population civile. Us ju -
rent traduits de ce jait devant le Con-
seil de guerre ; sur la demande da
commissaire du gouvernement, le bd-
tonnier de l'Ordre leur désigna deux
avocats d' office qui plaidèrent avec ta¬
lent, et en s'appuyant sur le code, les
circon.stances atténuantes ; le Conseil
rendit son arrêt, après en avoir mure-
ment délibéré, et dans lontes les for¬
mes prévues par la loi. Dans les délais
égaux, les condamnés eurent le loisir
e se pourvoir en revision ; le Conseil
de revision examina a nouveau Vaffai¬
re et rejeta le pourvoi en staluant
comme de droit.
II ne restait plus que la clémence
; présidentielle a solliciter et cette voie
de recours ne jut pas inter dite a
Bruggmann et a Schrick ; leurs dé-
voués avocats procédèrent selon toutes
les regies, en y ajoutant même toutes
les complications provenant du fait
que la présidence se trouve momenta-
némen t a Bordeaux et que les commu¬
nications ne sont guère rapides ; il ne
sera pas inutile d'ajouter que les avo¬
cats d' office ne reQoivent aucune retri¬
bution, Me* Michon et Plista sollici¬
ter ent done une audience du Président
de la Bépublique et c'est dans ces con¬
ditions qiiils se sont présentés devant
lui, en habit noir, jeudi dernier.
Les deux déjenseurs ont jait valoir
evant le chej de l'Etat, d'après le
Temps, l' argument suivant :
« Ces soldals allemands, ont-ils
dit, ont agi par ordre et ont obéi aux
injonctions du général von der Mar-
cvitz et du lieutenant von Stietenoren.
Ceux-ci sont justiciables, aux termes
de I' article a5o du Code de justice
militaire, de la peine de mort, et
leurs subordonnés sont justiciables
seulement de la peine des travaux
forcés a temps . Une in jormation im¬
mediate s'impose done contre le géné¬
ral von der Marwitz et le lieutenant
von Stietenoren, qui entraïnera leur
condamnation a mort par contumace,
avec comme conséquence la commuta¬
tion de peine des simples soldats
Bruggman et Schrick. »
Que les soldats pillar ds aient agi par
ordre, c'est ce que rend parjaitement
vraisemblable tout ce que nous savons
le la nouvelle méthode de guerre
inaugurée par les Allemands ; que
leurs chejs soient encore plus coupa-
bles qu'eux c'est ce que chacun admet-
tra volontiers ; mais beaucoup pen¬
sent sans doute qu'en attendant de
pouvoir exécuter le général von der
Marwitz et li lieutenant von Stieten¬
oren, H n'y avait qu'a passer par les
armes, sans délais, les bandits pris
sihon la main dans le sac, du moins
la poche plein e !
Ces vols représentent sans doute
des maisons saccagées , un village
anéanii, de paisibles habitants assas-
sinés et c'est pour donner a leurs au¬
teurs les garanties de nos lois que
magistrats militaires, avocats, et le
président de la Bépublique Im-même,
ont étê mobilisés et ont perdu un
temps et des talents précieux l M.
Gustave Téry rapporte qu'un soldat
blessé lui aurait dit :
« Tronverez-vous des mots pour dire
leceurement que nous éprouvons a
l'idée d' aller nous jaire casser la figu¬
re pour déjendre . .. ces conseils de
revision et leurs beaux parlêurs ?
Doit-on respecter si scrupuleusement
les regies de la procédure, quand il
s'agit de gensqui us ent avec nous de
tels procédés ? »
Avec Gustave Téry nous compren-
drons Vexcitation de celui qui a été
peut-être la viclime des procédés alle¬
mands, mais avec lui nous aj outer ons
« les hommes se reconnaissent a ce
signe que, menie en jace des brutes,
ils restent des hommes ».
Les Allemands, par la voix de leurs
savants et écrivains les plus autorisés
faisant appel aux « nations civilisées »,
ont essay é de persuader au monde que
la guerre et la volonté de vainer e jus-
tijiuient tout, tous les manquements a
la parole donnée, tous les reniements
des traités solennellement reconnus,
toutes les violations des lois de la
merre elles-mêmes, toutes les luehetés,
toutes les cruautés, toutes les bar ba-
ies.
t,p monde ne les a pas crus, mais ce
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23 Octobre. — A noire aile gauche, ac¬
tion d'une extréme violence. Les alliés ont
perdu du terrain autour de La Bassée ; ils
en ont gagné a l'Est d'Arinentières.
Nous progressons au Nord de la Somme.
A notre aile droite, quelques succès dans
la region de Verdun et dans celie de Pont-
a-Mousson.

ENP0L0GNE
23 Octobre. — Sur Ia Vistule, les Alle¬
mands ont abandonné la ligne de Ivangorod
et Kozieliede, poursuivis par les Russes.

EN AUTRICHE-HONGRIE
23 Octobre. — Les Autriehiens sont re-
poussés sur la rivière San, au Nord de
Yaroslaw, prés de la frontière de la Polo-
gne et de la Galicie. Les Russes prennent
l'offensive.

sera l'honneur de notre pays de jaire
la preuve qu'au milieu des horreurs
fatales de la guerre, qu'au milieu
même des pires provocations, une na¬
tion vraiment civilisée reste une na¬
tion civilisée, qu'elle garde des mosurs
policées, qu'elle demeure loyale et
humaine, qu'au milieu des Jracas
de la jorce déchainée, elle croit tou¬
jours au droit sur lequel est fondée la
sociêté moderne.
Le procés des pillHH'ds allemands il-
lustre admirablcment cette attitude
qui est la nötre et qui fait que toutes
les « nations civilisées », avec leurs
jorces militaires, économiques ou mo¬
rales, se rangeront lour a tour de no¬
tre cöté.

Caspar-Jordan.

CONSEIL DES MiM STRES
Bordeaux,2-2octobre.

Lé Conseil des ministres s'est reuni ce
matin, sous la px-éaideuce de M Poincaié.
Le Conseil a décidé, sur la proposition du
président du Conseil et du ministre des
ünances, d'aecorder, pendant la durée de la
guerre, la moitié du traitement aux veuves
des fonctionnaires de l'Etat moits sous les
drapeaux.

Prolesiaüonsolennells
dsi'AcadésniadesInscriptions

Paris, 23octobre.
L'Académie des Inscriptions et Belles Let¬
tres s'eet réunie aujourd'hui. M. Cliatelain,
présid nt, a lu une déclaration exprimant la
profonde émotion de l'Académie a la suite
des actes abominabbs commis en Belgique
et en France par les Allemauds, actes contre
iesquels il est superflu «ie protester, les jn-
geant assez hautement fl-Hris par t'indigna-
tion générale ; mais l'Académie a été doulou-
reusement surprise de ce que certains sa¬
vants allemands n'ont pas craint, pour excu-
ser les crimes, de nier des faits certains sur
la foi et, peut-être, sur l'ordre du gouverne¬
ment n'attachant aucune valeur ê Ia parole
donnée.
L'Académie déclare que ceux qui ont mis
leur nom au service de la violence lui pa-
raissent avoir maoqué gravement au devoir
de l'honneur et de la loyauté.
Cette déclaration sera lue en séance pu-
blique et insérée aux procès-verbaux.

La LangueFrangaiseprohibée
Botterdam, 21octobre.

La Gazette de Colognedu 16 octobre publia
Fin formation suivante, datee de Colmur :
Dès le débnt de la guerre, le gouverne¬
ment militaire avait, en différente» localités,
lait prévenir la population qu'il était dan-
gareux de parler frangais e i public, paree
que I'usage do cette laugue pouvait entxvi-
ner de regrettable» contusions.
Le commandant de la place de Colmar
vtent de re« dre l'arrêté suivant : « Toute
personne qui pariera frangais dans Ia rue
ou dans un lieu public, sera considéré com¬
me un ennenn et arrêt»?. »

In Engagevolontaire
devüiille Conseildeguerre

Psris, 23octobre.
Le Conseil de guerre a jugé aujourd'hui le
professeur de littérature grecque Pernot, de
la Faculté de Paris, qui, eugagé dans les
services auxiliaires et versé au parcd'artil-
lerie de Vii c nnes comme interprète, aurait
dit ê de3 prisonniers allemands : « J'ai une
bonne nouvelle ê voos annoncer : Des sous-
marins ailemand3 ont couló trois croDeurs
anglais et, en outre, la bataille de i'Aisne
reste indécise ; je vous feliciie. »
loterpellé par un lieutenant au sujet de
ces propos, Parnot aurait répondu avec una
telle vivacité qu'il a été inculpé d'ouirages
euvers soa supérieur.
Au cours des débat?, l'inculpé reconnsit
avoir tenu les propos incrimines pour ga-
gner la conüance des prisonniers et en obte-
ixir des aveux.
De nombreux témoins, dont M. Liard,
vice-recieur de Ia Faeuité, et le général
Royer, commandant de la garnison de Vin¬
cent, Sunt venus faire l'eioge de Pernot,
homme de haute valeur intellectuelle et
ardent patriote, qui n'a jamais été soldat et
ignorait les usages militaires.
Le Conseil a condamné Pernot & deux
mois d'emprisonnement.

[oinmiHiipésdnümeint
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Paris, 1 5 heures, very a 17 heures.
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Des forces allemandes trés impor-
tantes, dont la présence fut signalée
hier, ont continué a attaquer trés vio-
lemment dans toute la région com¬
prise entre la mer et le canal de La
Bassée.
Dans l'ensemble, la situation des
forces alliées s'est maintenue. Si elles
durent céder sur quelques points,
elles avancèrent sur d' autres.
L'ennemi montra également une ac-
tivité toute partieulière dans la région
d'Arras et sur la Somme. Au Nord et
au Sud de ce fleuve, nous avons prc-
gressé, notamment dans la région de
Rosières en Santerre.

AL ail© droit©
Dans la région de Verdun et dans
celle de Pont-a-Mousson. nous avons
eu quelques succès partiels.
Sur le reste dn front, rien a signa¬
ler.
En résumé, l'ennemi parait tenter
sur la majeure partie du front, notam¬
ment entre la mer du Nord et l'Oise,
un nouvel effort en utilisant des corps
de nouvelles formations constituées
avec des hommes récemment instruits,

les ims trés jeun.es, les autres assez
agés ec avec des cadres prélevés un
pau partout.

Au Sud de la Pilica, les Allemands
tiennent encore la Vistule, sauf sur la
ligne Ivangorod et Kozieliede quils
abandonnèrent, poursuivis par les
Russes.
Toutes les tentatives des Autriehiens
pour franchir le San, au Nord de Ya¬
roslaw, ont eté repoussées.
Les Russes prennent l'offensive dans
cette région.

Paris, 23 heures, recu a 1 h. 35 du matin.

AL 1' A il© Oauoli©

L'action a continué avec une grande
violence, notamment autour d'Arras*
de La Bassée et d' Arrnentières.
Les troupes alliées ont perdu du ter¬
rain sur quelques points autour de La
Bassée et en ont gagné a l'Est d' Ar¬
rnentières.
D'une manière générale, sur cette
partie du front, la situation n'est pas
modifiée.
Au Nord de l'Aisne, l'artillerie fran¬
gaise a détruit trois batteries alle¬
mandes.

CSiFQiiiqiieBeige

Mesure «1© Precaution
Loniires, 23octobre.

Le long da littoral bfitannique. uae zuie
d'une targeur de vingt mille» est interdite a
tout austro-allemand même naturalisé.

LANEUTBALITÉBEIGE
Un journol suisse de longue allemande, dont
l'impartialité ne peut être misa en doute, publie
une note &propos de notre neutralité.
Nous lisons, en effet. dans le .<Neue Zürcher
Zeiiung » du 15 ootobre 1914, n° 1422 ;
« Les documents trouvés dans les archives
de l'etat-major beige ont été publiés en Alle-
magne par les cercles ofhoiels. Leur contenu
doit prouver que dès avant l'ouverlure des hos¬
tility la Belgique avait vio é elle même sa neu¬
tralité. Nos lecteurs auront oertainement eu
connaissanoe déja des pièoes en question, et
nous nous bornerons a formuior quelques ré-
flexions k leur sujet.
» Ces documents, dont plusieurs sont trés an¬
ciens, se trouvaient dans un dossier intitulé :
Intervention anglatse en Belgique. li n'y est
dono pas question d'une guerre offensive com¬
mune k entreprenkra par la Belgique d'accord
avec l'Angleierreou une autre puissance ; pared
projet serait peu en rapport avec le caraclère
de la petite et pacifique Belgique.
» Les dites pieces sont relatives k l'éventualité
d'une intervention anglaise en faveur de la Bel¬
gique. On peut deviner a peu prés pourquoi le
gouvernement beige s'est cccupê de cette ques¬
tion. Déja, k cette époque, il devait compter
avec la possibilité d'une agression allemande
contre sa neutralité et voulait s'assurer pour ce
cas l'appui de l'Angleterre. Cette explication
parait d'autant plus plausible que le gouverne¬
ment beige s'est adresse a la Grande-Bretagne
et non pas k la France.
» La Bilgique considérait manifestement une
agression franqaise comme beaucoup moins
probable qu'una attaque allemande, cependant
elle devait choisir parmi les puissances garan-
tes de sa neutralite, et elle devait se tenir k
celle qui avait i'intérêt militaire le moindre k
une violation de sa neutralite C'est ainsi qu'elle
negocia avec l'Angleterre et non pas avec la
France bien qu'elle süt comme tout le monde
que l'aide militaire qu'elle pouvait attendre de
l'Angleterre était hors de comparaison avec
celle qu'aurait pu lui donner la France. Une
autre considêration s'imposait aussi : la possi
biliié d'une annexion par l'Angleterre après
une guerre dans l&quelle la Belgiaue aurait été
entrainée par une violation de sa neutralité,
n'existait pas, tandis qu'on n'aurait pu en dire
autant de la France. Et qui connait l'opinion de
la population beige, et du parti qui y était au
pouvoir avant ia guerre, sait parfaitement qu'en
Belgique, il n'y avait pas ia moindre disposition
en faveur d'une annexion k la France, c'est plu
tót le sentiment contraire qui regnait.
» Celui qui lit sans parti pris ne peut trouver
dans les documents qui ont eté publiés qu'une
preuve que le Gouvernement beige savait de-
puis longlemps, depuis huit ans au moins,
qu'en cas de confht franco-allemand, il ne se¬
rait pas en état de défendre par ses propres
forces sa neutralité et s'est mis d'accord avec
l'Angleterre pour un projet de defense, dans
i'hypolhèse ou cette neutralité serait violée. Les
récents evénements ont dómontrè /'exactitude
absoiue de U prévision des Beiges. D'autre
part, la preuve na semble pas du tout produite
que le Gouvernement beige ait jamais songó a
parti ciper de faqon active, et de sa propre vo-
lonté, k une guerre européenne.
» En outre, il serait difficile de dire quel
amour du gain aurait pu amener la Belgique k
prendre une telle dêcision aussi dangareuse.
Ou bien la Belgique aurait elle voulu, dans
l'espoir d'un avantage imaginaire, livrer libre
ment son pays comme champ de bataille pour
les armées étrangères.
» Le fait que les documents publiés ont pu
être trouvés par les Allemands k Bruxelles
constitue une nouvelle preuve que c'étaient des
documents ne prêsentant aucun artifice. Le
Gouvernement n'a pas dü s'enfuir tellement
vite de Bruxelles qu'il n'ait pu dótruire ou em
porter des pieces réellemerit compromeltantes.
Manifestement, il n'a rien vu de mal dans les
travaux prêüminaires conoernant une interven¬
tion anglaise et a laissé reposer tranquillèment
dans les archives Ie dossier en question. »
Le bon sens de ess considerations n'échap-
ysera a personno

Les Rente i ciements
du Gouvernement Beige

Bordeaux,23 octobre.
Le gouvernement beige, profondément tou¬
ché et reconnaissant des multiples témoignages
de sympathie qui lui ont été prod'gués par M.
Poincaré, les membres du gouvernement fran¬
cais, les autorités et les citoyens du Havre, a
chargé le ministre de B-jigique k Bordeaux d'ex-
primer k MM. Poinoaré et Ds/cassé les senti¬
ments de vive et respeotueuse reconnaissance
de ses compatriotes.
Le baron Guillaume s'est acquitté aujourd'hui
de cette mission.

Un Hommage a la Belgique
A l'occasion de l'arrivée au Havre du gouver¬
nement beige, M. Louis Quesnel, sénateur de
la Seine-lnférieure, actuellement sous les dra¬
peaux, avait adressê le lélégramme suivant k
M. de Broqueville, président du Conseil ;
Troyes. —Lieutenant, actuellement a lVrrnée,
n'ayaat pu me trouver au Havre au moment d
son installation sur le sol du département que j'ai
l'honneur de représenter au Parlement, pour sa-
lui-r le gouvernement du vaillant souverain des
Beiges, Sa Majestö le Roi Albert, je prie Votre
Excellence de bien vouloir agréer l'assurance de
uion dévouement a laquetle elle me permettra da
joindre l'expression de tsoa admiration et de ma
sympathiepour nos camarades de l'armée «mie. „

LOUIS QUhSNEL,
Sénateur de Ia Seine Inférieure

M. la président du Conseil a répondu dans
les termes suivants :
Dunkerque.—Vous remercie vivement senli-
m-nis exprimés par votre téiégramme au nom du
Dépariementqui a fait si bU aceueil a notre gou¬
vernement.

BROQUEVILLE.

PSRTESTERMBLESALLEMANDES
sur l' li's?»©a*

Amsterdam, 22octobre.
Le correspocdant du Telegraaf, ravecaat
du littoral de la Belgique, lapporte que les
troupes beiges et frangaises resistent euergi-
quement aux tentatives allemandes pour
franchir l'Yser.
L»a digues, retenant les eaux des rivières,
ont éte lompues. La pays environnaut est
inondé.
Tous ces obstacles ont contribué &enrayer
la marc he en avant des Allemands qui ont
subi des pertes terribles.
lis évacuent coütiaaellemaüt les bless és
sur Bruges et Ostendc.

LSCOOPERATIONDELI FLöITE
Londres, 21 octobre (ofilciel).

En réportse ê la demande du commandant
des troupes alliées, uae flattille, munie da
nombreuses et ptiissantes pièces da marine,
da grande portee, a appuye, le 19, l'aile
gaucha bt.ige et a cancmió i'aile droits alle¬
mande ê xevers.
Los Allemands out riposté, sans causer
grand mal.
Depuis Ie 19, la flotlille continue é bom¬
barder vigour---usement l'ennemi.
Le tir est dirigó au rcoyen de ballons et
est trés eifioace.
Les pertes anglaises sont trés faib'es et
celles da l'ennemi considerables.
Les r«pports regus par l'Amirauté font
ressortir le courage et la résolutiou de i'ar-
rnée beige, animee par la presence du roi.

ImportantselStlsdu bombardeiaeiitnaval
F.essirgue, 23octobre.

Au cours du bombardement de la cöie
Nord, le général Von Trip et soa état-major,
ont eté tués par le feu des navires anglais.

LEEAISÏRETSESGÉNÉRAUX
Les bruits d'ua d saccord survenu entre
l'empereur et son etat-major après la ba¬
taille de la Marne sont siguaiés par ia presse
dunoise et polonaise.

m CiiltiESULOUMIS
Le Journal de Genèvea recu d'un ingénieur ge-
nevois la lettre suivante ;
Monsieur le rédacteur, ~
Appelé dans la Marne, j'ai visité il y a
quelques jour3 les champs de batail o d^s
environs d'Esternay, de Montmirail et de
Chateau-Thierry .'
J'ai vu dans cette dernière ville les bouti¬
ques de bijouterie p llées par les troupes al-
lemandes et j'ai recueilli ies récils des habi¬
tants dévalisés.
J'ai vu le village de Cba'illon-sur-Morin
criminellement incendié it ia main, et j'ai
entendu da pauvres guns qui ont Jittérale-
ment tout perdu, jusqu'au dernier souvenir
de familb, jusqu'a la photographie d'un füs
daugereusemeut bibssé.
J'ai vu le curé-doyen d'Esternay qui, em-
mené un dimanche matin ê Ia suite des
troupes allemandes, ne fut relacbê que le
jeudi suivant et qui m'a narré avec sirnpli-
cité tous les détails de son douloureux cal-
vtire.
J'ai vu les parents d'une jeune fille qui
fut fasillée pour n'avoir pas voulu se prêter
aux fautaisies d'après boire d'officiers alle¬
mands.
J'ai va un commercaot doet les soldats
ont tenu la tête pour qu'il regards fasi lier
son vobia et soa ami, coupable de n'avoir
pas voulu ouvrir aux Allemands les portes
de sa cave.
J'ai vu, et devant des violations aussi fla-
grantes et aussi réitérées des lois les plus
éb mentaires do i'humanité et de la civilisa¬
tion, je ne crois pas qn'il se trouve un hom-
me de coeur, quelle que soit sa nationalité,
qui puisse retenir le cri d'inaignation de sa
conscience révoltée.

Georges Gardy, ingénieur.

L'ACTION RUS8E
Petrograd, 23octobre (officiel).

La retraite des Allemands se poursuit ra-
pidement.
Le reeul général des Anstro-Allemands
est également constaté sar les routes d'Ivan-
gored.
Des combats acharnés cantinuent en Ga¬
licie.
La iutte au Sud de Przemysl continue éga¬
lement et est favorable ;uix"Busses.
Bten a signaler en Pxusse Oriëntale.

IE PILLAGEAlLEMAHD
Pétrograd, 23 octobre.

Des informations regues k la Bourse de
Moscou disent que les Allemands détruisent
ou emportent les machines de provenance
frangaise qu'ils trouveut dans les usines d8
Pologae russe, prés de la froutière, dans le
but de faciliter plus tard k leurs commer-
gants la concurrence pour la fourniture de
ces machines.
Dans le rayon de Ia Pologne occupé avant
leur dernière défaite, les Allemands ont sac-
C«gétou3 les vergers.
L'évêque Anastase rapporte que lors de la
prem'ère invasion du gouvernement de
Kholm, les Allemands et las Autricbiens ont
piiié les églises slaves. Au contraire, ils ont
respecté toujours ies lieux et les objets ve¬
neres.

BRUITS DËMENTIS
Pétrograd, 23octobre.

La légstion de Perse dément les bruits
d'une prétendue propaganda laite en Perse
en taveur de la Guerre- Saiate.

LesAllemandscraignenfc
des Soülèvements
Pélrograd, 23 oslobrc.

On mande de Posmanie et de Süésie que
les autorités allemandes ont arrèté les hom¬
mes poiitiques et les carés dans la craiute
d'une agitation antiaiiemande.
Les populations altendent l'arrivée des
troupes russes.

AUSTRO-ALLEMANDSCAPÏÜRÉS
Touloa. 23 octobre.

On a perqurêitionné a bord du paquebot
Reine-Viet-*ia-Evgenia, batlant.pavilion espa-
gnol.
On a arrêté un groupe important d'Auslrc-
Aliemands.

Navira allemandbien utilise
Marseille,21 octobre.

Un navire allemand est arrivé aujouid'hai
a Marseille : son équipage a rega Is meiüeur
aceueil. . . car ii n'etait composé que ds ma-
rins anglais.
Ge navire, la Bramfels, mérite une men¬
tion spéciale. II apparienait è. une grande
Compagnie allemande et desservait la iigne
des Indes. Capturé duns l'Océan Indien par
des croiseur* anglais, il fut arrncné a Bom¬
bay. Son équipage tait prisonnier fut dé-
barqué et remplacé pa« des marins an-
giais. Puis il fut décidé d'afiVcter le Bramfels
au transport des troupes indieunes. Et, au¬
jourd'hui, ce navire allemand a transporlé
a Marseille tout uu materiel de guerre an¬
glais.
On comprénd done Ie3 raisons pour les—
quelies notre popuiatioa a applaudi lorsque
ce superbe navire a t'rancbi la passe de la
Joliette.

UNVAPEURANGLAISCOULE
Gtrristiaiiia,20 o'ctobre.

Le vapecr Glitra, de Leitli, se rendant de
Grangemouth è Stavauger, a été arrêté par
le sons-marin allemand U-17, è midi, en
plei^g mer, an large de Karmoe. Après avoir
visite ie navire, les Allemauds ont ordonnó
k ['equipage de d«scr ndre dans les chalou-
pes, après quoi ils ont coulé le Glitra.
L'óquipage a été plus tard rencontré psr
uu torpiileur norvegieu, qui a débarqué les
17 hommes è Skudtness.

Un Torpiileurallemandnaufragé
Tokio, 21octobre (official).

Le torpiileur allemand 890, qui avait quitté
Tsing-Tao k la faveur de la nuit, a été trouvé
a !a cóte, détruit, a SO mille» au Sud de
Kia-Tehéo»

Autourde la Guerri

EntreHoiilsisetGstende
», IVneemi fait preuve sur tont Ie fronl
d'ur.è activité intense, s'il par-1» notamment
déployef »«:?g-'and effort d-xns la région d'Ar¬
ras et' sur ia bC>ntae en vue dj rotnpre noi
iignes — teotativb souvent faxte et renouve-
lée avec Ie même iui.uccès — I'intérêt prim
cipal de la gigantesque Jutte demeure cou-
centré dans ie Nord oü se iivrerif, journeiie»
ment, de furieux combats.
Meicedi matin, les allemands tènüient en¬
core Westende et bombardaient Nieoporf,
mais ils étaieat sou3 ie feu de onze naïïr'es
anglais qui leur firentsubir des pertes cori»,
siderables, ainsi que nous le disioas hier.
La veille, l'ennemi cccupait la ligne Mid-
delkerke, Slype. Leke, Beerst, Dixmude,
Eesen. La prise de Rouiers, par les arnrées
alliées, a quelque pe x rnod üè ce tracé en le
rep irtant en arrièrefde Thoïxrout.
Elle fut singulièrement nxoavementée cette
pr/se de Rouiers, cette dernière prise devrait-
on dire, car Rouiers a subi le sort de quel-
quei villes frangaises, comme Peronne, qui
furent tour è tour occupées par i'exivahis-
seur et les alliés. Cette malheureuse cité da
Rou ers, assise au bord de ia grande xoiite
qui va de Courtrai a Ostende, au milieu a'ua
paysage souiiant et pittoresque, fut prise,
perdue, puis reprise par les armes fran¬
gaises.
La semaine dernière, quarante mille alle¬
mands l'occup dent. Us en partirent pour
gagner Nieuport et Dixmude, ne labsant
derrière eux qu'une poignée d'hommes, uuï
centaine.
Dimanche, deux cents dragons frargai»
arrivaient d Ypres, engageaient xine action
avec l'ennexni et le chassait de la ville, non
sans lui avoir fait subir des pertes sensib'es,
L'ecgagement devait prendre plus d'am-
pleur daiis la nuit. Nos troup' s avaient éfé
renforcées. Eües occupèreat Rouiers et s'y
maintinxent.
Le lundi matin, des forces allemandes se
présentèrent devant la ville. Elles venaient
de Bruges et de Gand avtc une importante
artillerie qui commenga le bombardement.
L'aitaque fut vive, la reuoste ne le fut pas
mom?. Mais ii failut malheureusement céder,
et les Frangais ne le firent qu'après une ré-
sistance désespérée.
Ce que lat cette défense de Rouiers, noas
Ie saurons un jour en détail. Ce que l'oa dit
aujourd'hui, c'est le furieux combat qui se
livra dans la ville même, se coct»nuaderuea
en rues, de maisons en maisons, et durant
lequel tombèrent nombre de soldats et d«
civxls.
Les Frangais se retirèrent en bon ordre
avcc tous leurs canons vers Oostrooseb»k?,
peodant que les allemands occupaient la
ville et livraient aux ll.irnmes une rue ea-
tière dins le hut de Lciliter l'action defen¬
sive éventuelle de leur artillerie. Plusieurt
usines furent ainsi la proie des ilammes.
Toute une partie dn Rouiers na formait
plus déja qu'un amonceliexnent de ruines et
l'on ne comptait plus les malheureux habi¬
tants carbonisés dans les caves oü ils s'étaient
réfugiés.
L'ennemi prévoyait un retour offensif.
Son attente ne fut point dégae. Les Frangais
revenaient, en effet, dès ie lendemaio, et leur
terrible assaut mettait les Allemands en dé-
route. Rouiers était è nouveau entre nos
mains. . .
C'est la un de3 incidents de la bataille qui
a pour théatre ce petit coin da la Belgique
oü les armées alliées fout depuis plusieurs
jours — avec quelle dépense d'ecdurance,
de sagacilé et d'hércïsme 1 — un travail t ï
grand et si plein de promesses.
J! a commeocé sous les auspices les plus
heureux, avec la cooperation de l'armée na-
vale britannique, dont le Fetit Havre sou'i-
grxait hier la brillante action.
Les nouvelles nous arrivent, plus préci-
ses, sur ces attaques combiuées et leur effet
dêsastreux sur l'ennemi. On a rapporte, a ca
sujet, qu'un Taube et qu'un Z-ppeiiii out été
abattus, que le feu des navix-es de guerre
mit hors de combat 1,600 Allemands, rédui-
sit au silence plusieurs canons et arrosa de
mtraiile les Irancbées ennem'es.
Pius récemment nous est venue, par la voie
des journaux anglais, du Daily Mail et du
Times, notamment, la nouvelle que la Hotte
anglaise a continué d'atlfiudre l'ennemi eu
tirant par dessus la ville d'Oxtenle ; que,
d'auire part, uu viaduc important du cha-
min de ter d'Oitende a Gand a été mis a bas,
prés de Bruges, probablement par quel-jue
petit détachemeut beige ayant contribué k
repousser i'ennemi.
Oii dit aussi que Bruges, après Ostende a
été évacuée. Et notre confrère La France, dn
Nord peut écrire que «l'apparition de la Holt#
britannique ass staut les forces beiges qui
opóraimt entre Nieuport et Dixmude eut
pour effet de rendreles positions allemande»
inteuabie3 et d'ameuer les troupes du k »Ler
a évacuer Ostende. »
La situation parait done se présenter :ous
un aspect particuliere ment heureux pour
les troupes aliiées. Et elle rend trés vraisem¬
blable ie bxmit qui a coctru hier — et qui n«
taroera pas, croyons «ous, a ê'.re coiilirmé
— et suivant leqxu l, d'nne part, les troupet
beiges aurait fracchi l'Yst r, de l'autre, «jo»
les troupes alliées seraiöxit a quelques kilo
metres d'Ostende.

A.-ïï.

LaSiiuatfondesArméesalSiéss
l'aris, 23octobre.

Uae note cfficielle dit que pour se rendr»
cómpte des résultats, il y a beu >dese repor¬
ter è la sitaatioa de fin septembre, alors
qu'une grande partie de nos forces étaient
appuyées sur l'Oise, dans la direction de
Compiègne et que quelques élément» dont
nou3 disposions plus a l'Ouest ne dépas-
saient guère la Somma et les environs
d'Amiens.
Aujourd'hui, au contraire, le front de
combat se prolonge de deux cents kilome¬
tres environ pour atteiudre ia B-lgique et
s'appuyerè la mer oü notre gauche trouv»
toujours le concours de ia ilotta anguxse.

Maisonsallemandessousséquesire
l'-iris, 23 octobre.

Une ordonnaoce a placé sous séquestr»
trente-huxt xaaiscas bemande» et austro
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LE HAVRE
CONSULDEREVISION
Classc 1915

Ajoufnés des Classes 1914 et 1913
Les operations eu Con soil da revision ait-
font lieu a I Hotel de Yitle, salie Ouest,
12® étage), entree par 1c jardtn de 1 Oi au^e-
rie), anx dates ci-après :
1" Canton. . D.mar.che 23 courant aji h. —
2»
3®
4"
tie
«»

Ité^iarê «S® KéfojjïeQ
Un train spécial, dans lequei avaient pris
ijiaC" environ 4U0 réfugiés des départements
du Nord et de Beigique, a quitte ia gare du
t-Uavre ietidi soir, ïers six heurrs et üeinie.
Ces réfugiés, qui etaient pour !a plupart
arrivés au Havre la se ma ine dcrniere, sont
tlirigés sur S iint-Euenne, ou du travail doit
leur être procuré.

» » 23 b 14 b. lb
» Lundi 28 ® 9 *»•—
» Mardi 27 » J &• —
>, Mercredi 28 a | » 30
» Jeudi 29 » 8 b. aO

Exempié's et Réform-és
filasse 1910... Jeudi 29 courant ^ 14 h. 3 0.

Lundi 20 courant, 3 14 h.30.
Mercredi 28 courant è 14 li. 30.
(de A a K) Di manche 23 cou¬
rant. 4 8 heures.
(de L a Z), Dimanche 23 cou¬
rant, a 14 h. 13.
Mardi 27 courant, 4 44 h. 39.

19li..
1912...
1913...

1913...

1914..

ExercicedeTirè laB«t
AVISAUXNAVIGATEURSETAüPUBLIC

Par ordre de ill ■le Coirtre— Amiral
Gouverneur, en date du 22 octobre,
un exercice de tir a la mer sera effac-
tué par la batterie de la Hève, vers
3 heures du soir, le V end red i 30 oc¬
tobre courant ou, si le temps ne per
met pas eet exercice, le samecti

octobre.
Le pavilion rouge sera
l'ouvrage et les coups d avertissement
seront tirés comma d'habitude, une
demi-heure et dix ininntes avant

Ï'exercice.
II n'y aura ni remerqueur ni but et
les coups seront tirés au Nord du
parallèle passsant par la Hève.

LcHavre,le 23Octobre1914.
h' Administrateur en chef
de {'Inscription Maritime,

P. THOMAS.

31

hissé sur

3*i"®BM©45e£t*jt ISSiatatSeiasi
MM. Dumeiz, uojudant ; bouquet, ast¬
rant ; More, Ilenry, Mangis, B«rbier, kr-ebo,
Prenet, Bourguia et Mille voye, sesgeoU ;
Camut, adjudant ; Piétrini, adjudant-civet
de réserve ; Mi 1lot, sergest-major, au 74
légiment d'infanurie, sont promus sous-
lieutenants au corps.
MM. Delacomuiune et G'iuss, ssrgents au
274® regiment d'infanterie, sont nommés
sous-lieuienants k leur corps.
MM Godard, adjudant ; Dassonviilo, Soa-
nac ei Boucher, sergeets au 129« régiment
d'infanterie, sont nommés söus-iieu tenants

aUMM. Crrraset, sergent de réserve ; Dutoit,
sergent : Derivière, Prevost et Charbonnel,
sdjudanls; de la Torre, sergent ; Ludger,
adjudant ; Wépierre. sergent töurner i Hé"
z .rd, C trel ei Bartoii, sergeais au 39® regi¬
ment d'infanterie, simt promus sous lieute¬
nants au corps. , ... .
M Bernard, lieutenant-colonel au 36° re¬
giment d'iuianterie, est nommé au comman-
dement da régiment.
M. Leïebvre Meltol Dibon, capHame de ter-
ritoriale {service des <hupes), p«*sse au 7 i re-
gi ment d'infanterie (dépöi).
MM Debrieux, lergent-major ; Baz- ly, Ik j-
tas de NeofviHe, Herissy, B.iliet, Pineili,
serpents au 36° regiment d'irüamene, sont
nommés sous-lieutenants it leur corps.
M Tourres, sous-officier du eomulément
dans l'ariillerie en residence it braviiio-
Sainte-Honorine, est nomme soiis-iieuiecaa-
de réserve au ler régiment d'artilletie a pied
4 Dunkerque.

Communicationŝiverses
«..«•vice de» Eaux. — Arret d'eau. — Pour
réparaiion, la conuaho d'oftu de la rue GülUauine-
le-Ooiiquëïant sera leiméc aujonrd hui samcdi, a
10 heures du ntatia, el pour quelques heures.

-ft——- -— — ——

§vlMin ifs_(Bociétés
Eclaireurs Francais (L. E. N.).- ï^^ortie
©roieiee pour same u et öirrnncbe est rcporUe
au sa-modi et dimaDCbe 31 octobre ct 4**novein-
breL Los coiisations seront revues A-T&nt
D/ main dimanctie, sortie toute la journèc. Ren-
dtz-vous place Gambetta, a 8 heures.

Ie 22 octobre
sa Gd* année,

Assuc'alioii (les Slédailiés du Travail.
La réuoion irimestrielle de t'AssociaLou des m^-
doilies du Travail aura feu le dh«ancbe 25
octobre, a 10 heures du matin, a 1Hotel de \tlie,
sailo A.
H. A. C. Rugby. — hes joueurs (iont les
noms suivent sont priSs de se trouver diBi'mc.je
28 courant, ft 14 h. 3/4. sur Ie terrain de Smvic .
MM Arn-ud, Gabin, Garré, Eogelbacb, Gardet. Gé-
roult, Pomeyrol, Salesse. llenrotin, Lewis, Girar-
det, Nerbeut, Boivln, Vigroux, Lsfoni, Coteadan
J», Moreau, Galmette Baiibache et Engier.

BOURSE DE BORDEAUX

VOTER1ITERÊTeau'oeTologne

ïi'AliBfntalion

La Maison d'Alimeotation Benault Frcres,
i3 Rue de Bapaume, Hivre, nous cnaige de
O! é^enir ses Clients et Amis que, rnal«ra la
mobiiisation de ses prin-jpaux collabora¬
teurs, eils a pris tou es disposiuons utibs
pour assurer ia continuatiou reguliere des
affaires.

Arrivée de Prlaonniers ailriaiiiuS»
Un convoi do 22 prisonuiers, capUirës par
l'armée anglaise, est arrivé hier, au deout de
i'après-midi, a ia gare du Havre. lis ont été
conduits a la Maison d arret en attendant
leur transfeit en Aug eten e.

Pour 1108 ënldata

Les nombreux paquets de vétements com¬
poses gi ace a la génrreuse coutribution de
nos concitoyens et envoyés 4 nos soldats par
les bons soius d'un Comité plein d'actier é
et d'iöhiative, a la tê.e doquel Mme J des
Siegfried, ce mmo présidente d'honneur, et
Mines Benoist el Morgand comma présiden-
tes, résumeut les devouements, ces nom¬
breux paquets sont arrives 4 bon port.
Inutile de dire avec quelle joie et quelle
reconnaissance ils ont été acciveiliis par nos
et ers soiriais. Parmi les nomoreuses lettres
paTveni.es au Comité, ret-nons anjourd'hui
/elles-ci. Edes sont adressées 4 Mbo Chur-
Chdl, la jeune fille du distiagué consul gé-
nèral de S. M. bi'itannique :

Mademoiselle,
('ai I'houneur de vous accuser réeepiioa du eo-
lis que vous av z biea voulu faire parvenir aux
so d ts de ma compagnie.
Votre colis, comrne lous les autres du reste, a
éte ouvert avec des cris de joie par mes braves
jjeli.s soldats qui m'ont prié ü'èrre leur ioterprète
auprés de vous poar vous exprimer leur recon¬
naissance. . * .... *
En cette vilaine ssison de froid et de pluie,
tien ne pouvau leur êire plus agréable.
Avec mes remerciements- personnels pour le
plaisir et ie bi< n-être que vous leur avez ainsi
procurés, j'ai Pii -nneur, Mademoiselle, de vous
prier de vouioir bien agréer fttomniage de nolra
protonde gratitude et de nos sentiments recon -
ïaissaats.

Capiia>ne siénaceb,
IS 9" réjjiment d' infanterie.

Mademoiselle,
Je prends la permission de vous envoyer ce
petit mot pour vous remercier do la bonne pcn;-èe
que vous avez f ue de faire psrvt-nir du linge de
ïecbaRge. J'ai tóen re§u voire envoi, t.e tout me
nera d'une giande uiüfté, car ici, a quelques cer.-
laines de metres ee feanemi, ii est impossible de
se procurer ce que vous avez eu ia bonté d'en-
voyer.JYspère, Mademoiselle, si D';eu me protè;,'ö,
qu'un jour viendra oü je pourrai aller vous re¬
mercier de vive voix.
Rccevez. Mademoiselle, avec lous mes remer¬
ciements, l'essurance do mon plus profond res¬
pect.
* L. DC.5ARBÏV.

Cuporal au 129' d'infanterie

Un nouvel envoi de paquets de vétements
eera fait dimanche prochain. Et, a ce propos,
Je Comité exprima ses remerciemeuts au
Vrsönnel des Gu rries dei Havre et du Grand
Bazar, qui, en dehors de ses heures de ser¬
vice, avec un dèvouetnent empressé,effpctue
4 la'sous-Préfecture i'embaiiage des paquets
ét leur étiquetage.

ï»" j»©5a».' Irs Séfvigléa
Les personnes ayant oS rt gracieus ement
pour les blessés des lits-cages qui n out pas
encore été pris, sont priées d informer Ie
Comiió de secours (Hotel de VHle, aileOaest,
rez-de-ch ussec), si eiles veulent bieu les
meure a ia disposition des réfugiés.

Cloture du S2 Octobre
3 0/0 " 77.80; Rnsse 1908, 0' ; Russe f909, 83 ;
Rosse Gonsolidé. 79 ; eomatoir d'Escompte, 803
Sut z, 4.300 ; Rio-Tinlo, 1,405 Lyan, 1.100.

tïAT CIVILDUHAVRE
NA1SSANGES

Du 23 octobre. — Henry SAGLIO, impasse des
Orpheiines, 8 ; Germaine IIGTJLLË.VIARE, rue Ris¬
pan 64 ; Georges LtiGAS, boulevard Affliral-Coifr-
bet.'lSl ; Muil ice POULOUiN, rue D-iuphine, 39 ;
D"nise HATÉ, rue Josep--Morlent, li ; Emite AH-
GENT1N, impasse Marguerite, 8 ; H-dand PUGET,
rue l'Abbé-llerval, 4; Georges LEB ERQUIER, rue ,
de Normandie, 14.

IK"' Siizamo DfEHELAY ; ft!"' Eugenie LÉGEH ;
Les~Famities HÊBEHTf LECHEULLIEH, DESPY,
GtHAHYl,AUDEft,
Ont la douleur de vous faire part de la perle
croelle qu'ils viennent d'éprouver en la per-
sonne de

ManamaVeutisLouise-PaitllnsBACHELAY
Née G1RARD

leur mère et cousine, .décèdée
1914, a 6 heures du soir, dans
munie des sacraments de t'Eglise,
Et vous orient de b en vouioir nssister ft
ses eoovoi, service et inhumation, qui auront
lieu Ie dimanche 23 courant, a f heure l/i du
soir, en l'église Saint-Joseph, sa paroisse.
Ou se réunira au domicile mortuaire, rue
du Perrey, 154.
II na sera pas envoyé de lettres d'invi-
tation, le présant avis en tenant lieu.

IK. Albert ftUAULT:
M. et &ï<™Paul GODREUIL.née HUI UIT,
M. et IHm"Albert PEISTER, néeRUAULT,
IKa" oeuoe Léon HuAULT;
MUI. Jacques, Guy et Bernard PFISTEtl ;
M. Max RUAULT ; , r. . tB
IK et M"» Henri HUAULT, Isurs Enfcnts et Pa
tits-Enfants ; ... _
M"" oiuoe DAHGUY, ses Enfants et Petits-En-

^Remercier.t les personnes qui ont bieu vou-
lu assisier au service funébre célébré pour Ie
repos de 1atne de
Klofisleur Pierre RUAULT
Cuporal au 129" Rèsiment d'infanterie

Al. Emits QUEHTIER. son époux ;
M. item QUEBTtEH, sop li's;
<57et Srt- Elise P/i'OHT, ses parents ;
0" oiuee QUEBTtEH. sa beUe-mère ;
Les families P1IK0NT, QUEBTtEH et las Amis.
' iL-mercient les personnes qui out bien vou-
lu assister aux c-onvoi, service et inhuma¬
tion de

! ElisePIMOüT

© Ir.

^_-uls: Caves ^lot.éxi.1^:
Vendue 30 O/O moias cher qu'aiHeurs

T ss lelitre,a60tiagrés - s ir- Ielitre,a8uoegrsi
ftlaieoss ttttiegtse; : i SS, eo«»'* le* Kt'pii6''tfi(C

RHUM PHÉNiX — PHÉNIX DES RHUMS

A».'-

Le dius Grand Choix

TISSANDIER
3, Ed de Sirasbonrg iiél.98t
VOITUVES den. 35 fr.
Bicyolettes "Touriste" ld!
enUèrtment iqttipie* a ,u«

Usie AMerf®
Vendredi après-raidi, verscinq benres et
densio, on annos'C iit aux sapeurs-ponapiers
que Ie fe» venait de se déelarer au Hangar
aux colons. Un déiactaemeat s'y rendit aus-
sitót, maïs 4 son arrivée il reconnut que la
fumée qui avail fait croire a ua ineendie
paree nu'elle circuliit eüire tie ix piles de
balles cle i'oin, provenait smip ement de la
!a chemiuèö d'un steamer amarre 4 proxi-
mité.

tours gratuit d'Aïigïala
En raisoa des circoastances aetueiies, na
Cours d' anglais gratuit est ofiert i«s mardis
et vendredis, salie A, a THöiet de Vb ie, de 17
4 18 heures, aux dames mfirtnières, aux
imiitaires actuelieraeut au H vre.
Ce cours est öonnft par Mme Anonx-Cer-
tain, dipiömée de i'Universit ri 'Oxford et du
College of Preceptors, de Loudres.

DÉCÊS
Du 23 octobre.— Yolaüde BROWN, 7 mois, rue
Vic or Hugo, 14 ; Adrien LEBOiiGNE, 84 ans, jour-
n'iier,.rue Bazsn. 20; Ernest MORIN, 71 ans.Com-
missionnaire, rue Fiore, 31 ; Guiilaume GUOPART,
1 an, rue d'Albion, iS ; Pierre LE B1HAN, 1 an,
bouievard Amiral-Mouchf-z, 28; Georges LAÜ8EN-
CHE. 86 ans, typogrsphe, rue Thiers, 13; Adülphe
GOUP1L. 84 sns, jburnatier, rue Billoncle, 20;
Benise JUGAN, 3 mois, rue Frédéric-BeHanger,
70 ; Louise GIR4RD, veuve BAG ELAY, 65 ans,
sans profession, ruo du Perrey, 154.

Sipsoisllt® tin Deutl
A L'ORPHELINE, 13 15, rue Thiers
Benti cdiaisiet ea ' Ï fe*fflres
au& «.'er%c>aöeinitlée aa aeuii porta &
«4oiair a dooiiciie

TELEPHONE 83

Actueilement, nous poavons livrer des
1)0 mm es de terre de pays an prix do 8 fr
les iOO livre's et 7 fr. la Bretagne.
S'adresser, 4, place des Halles-Centrales.
Egalement uur grande quaulite de voiauies
A veiidre . Livratson i domicile.

Arrèié caMPcvsiöïit leu CssSe<s®8*s
ei Bv'iHaints

Le contre-amiral Charuer, gouverneur du
Havre,
Vu i'instruclion «'octobre 1913. réglant
Ï'exercice des pouvoirs de police de l'aüto
rité militaire sur ie territoire en état de
siège ;
Vu la loi da 5 aoüt 1914, relative 4 l'état
de siège ;
Cousidérant qu'il est indispensable d'assu-
#erune repression efficace des graves abus
Jjui sont constates journellement dans un
certain nombre d'elablissements, devenus
de véritables maisons de prostitution clan
fiesiines ;

Arrête :
Arlicle 1". — II est interdit aux cafetiers
et ecbuants deboissons d'eroployer, pour le
service de leurs etabiissements, des fi.les oe
femmes notoirement connues pour se livrer
4 ia prostitution.
Articie 2. — li leur est également interdit
de recevoir dans lesdits éiabtissements an¬
yone fille ou femme notoirement connues
jGur se livrer 4 la prostiiution, de leur louer
des chambres et de permettre ou souffrir des
communications intéressées entre leurs pro-
pres étabiissements et les locaux oü cesfem
ines babitent ou séjournent.
Ariicie3. —• Ces interdictions auront leur
eftel daus tont le territoire engiobé dans 1,
place du Havre, c'est-4-dire dans les commu
ses ci-après : Le II vre, Sainte-Adresse, San-
ylc, Bléville, GraviHe-Sainte-Honoiine, Har-
fleur, Kouellöfi, Fontaine ia-Mailet, Octenlie
Fontenay, Montiviiliers, Epouville, Saint
SJuriin-du-Maïioir, Sainl-Laurent-du-Brcve
pent, Gainneville, Bogerviile et Gunfrevilie
J'Orcber.
Article 4. — MM. les maires et la gendar
gur-e sent cliargés de l'exécution du pré¬
sent arrèté.
'j Lc Havre, le 22 octobre 1914.

he contre-amiral Char lier, goUverneur ,
jjijjqé ; CjJAKLHHL

jVïas'i»!®
sieimer franpais HudsonLe sfeimer franpais Hudson partira da

Ha-.rs le 24 octobre poar Kew-York, via Bor¬
deaux.

Train öe lUvitalllruient poiiftsl

Afin d'accéléi'er lo transport des corres-
ponöances entre les gares regu lattices et les
troupes, d'ici quelques jours ie courrier de
chaque armee sera expédió, a partir des
gares rógulairices, par un train dit de ravi-;
taiilement postal, qui desservira toute l'ar-
mée.
Les correspondanres transportóes par ce
Irani seront remises en un ou plusieurs
points aux anioroobiles postales, qui les
porteront aux corps d'arméa ou aux groupes
d'élétnenta fl'armée.
Le. train étant constitaé par des wagons-
postes, le tri du courrier pourra être "com¬
mence tans attendre 1 arrivés 4 ia
gulatrice.

gare ré-

c'est-a-dire le
section d'eiectro-

Bsissitstt Trchnique «Se Xffli-maadi*
L'InslitutTechniq e ouvriru normalemerit
ses portes a l'époque prévue
mois prochain, pour la
technique et mécan que.
Vu les circonstances, ie déiai d'inscription
est prorogé en faveur des jeu nes gens sou¬
mis aux operations do ia revision, aiasi que
pour les étrangers.

Kra «ion SparHve

Nous avous le plaisir d'annoncer que le
H A. C., continuant son oeuvre de bienfai
sa'nce au profit des biessés miliLires, fera
jouer dimanche 23 contant, A freis heures
de I'après-midi, sur son terrain da Sanvie,
un grasid. match interuational üe fcoibali
rugby.

MTSDIVERSLOCAUX

Mortau Champd'Koxmeur
ff. et ff"' E GUÊR0ULT, 64 b.s, rue de la
Bon'rsa, ses p.vrenis ;
/?!. A. OOBTELet ses Enfunis ;
fff Vtuee C. OOBTEL ;
Gi et e«—LAILLEB et leurs Enfants ;
ff ECHÉGUT;
ff. ei ff"" Ferneni 3OHTEL ct tears Enfettis ;
ff. et ifm" André LETGURNEU3 et leurs En¬
fants ;
ses oncles, tastes, cousins, cousmes ;
La Familie et les nombreux Amis,
Ont la douleur de vous faire part de la
perte cruelle qu'ils viencenl d'éprouver en ia
persortne de
René-Léon-Emüe GUÉROULT
Sargent au 129" d' infanterie

iombc glorieusemeat au champ d'honneur le
16 sepiembre '1914, a Goorcy, pres de Reims,
dans sa 24° simw, au moment «ü il vemiit
u-être promu adjudant.
Et vous priest d'sssister au service qvu
a ijra lieu fundi "26 courant, a iO heures du
luatih, en l'église Saihte Aone.

PiissBiea?ssrIsrspsSssakm.
Vu les cireonstaness actuelles, il uo
sera pas envoyè do lsttres d'invitatioo,
le présant avis en teaaut Hou.

24.25 (2.-30)

ff"» Yenos Georges LAUREHCHE;
ff. et IK'" Andre JU3EAU, née LAUREHCHE, ei
leurs Enfants ;
.11.et A'"" Paul BARRU0L, née LAUREHCHE;
ff et ff" Edoua d CAff US, nés LAUREHCHE;
ff. et ff"' Albert LAUREHCHEet leurs Enfants ;
ff. COUILLAROet sss Enfants ;
ff. et ff"' YEBDtEB. née LAUREHCHE;
jff<" Veuee TIBOH etsen Fits ;
les Families OELAmARE, CABPEHTiEB, BIGOT,
SAILLY, HAUGUEL;
L' Administration, la P.êdaction et Is Personnel \
du Journul « Le Huere » ;
La diste us Secuurs ffutusis de la Typogra¬
phy Haoraiso V ;
La Chembre Syndicate Typographtque Haontse;
Et hs Amis. 1
Ont la douleur de vous fsiro part de Ia
perte crue le qu'ils viennent d'éprouver en ia
personae da

MonsieurGasrges-Félix-AibsrtLAUREHCHE
l. w époux, pèi e, beau-pcre, grand-père, frèrc,
beau fi ére, onclo. cousin et stak déeédé Ie
jeudi 22 octobre 1914, a li Ucurcs du soir, dans
sa S7« snriée, rauni dos Sacrements dc i'Egiiso
Et vous prient de bien vouioir assister a ses
convoi. service et inhumation, qui auront lieu
aujourd'hui samedi, 24 courant, a 3 h, 1/2 du
soir, en l'Eglise Saiat-Miche!, sa paroisse.
Le convoi so réunira au domicile mortuaire,
rae Toiers, 13. PrlsiHissjsiflsF.epfisitssslm.

—-Le service des tramways a été interrompu
veixhedi maiin, vers dix heures et dernie, par
deux accidents qui se soil prodnits rur le boule¬
vard de Strasbourg, en f«se d >la caserne Kléber.
Une automobile d'approflsioTineraents de l'ar¬
mée anglaise parcourait le boulevard lorsqu'un
de ses essieux ms rornplt. Le wattman d'un ear de
ia Petite-Erne, qui ne pouvsit prévoir eet acci¬
dent, ne pul aussi srrêiera lernps.
L'nvant du car fut défoncé par l'ari ière de l'auto.
Persoone nc fut blessé. Un tronsbordement fut
étsbli pour les voyagems des tramways pendant
que Ton dégageait la ohaussée.

Drogu8ri3-Gou!eurs
A. PIMAUE étG*

TilSiksaa: 523li, place des Halles Centrales
— : LE HAVRE �

Extrait de Javel,
Cristaux de Sonde.
ChloruredeCfiauxpourblaaeiiitiient.
Alcool denature.

MatiaïïSQUERTSER,

— st. fr. Amiral-dc-Kersaint; Morel.... Dutkerque
— st. fr. La-Div?s, Abraham * Cai«B
— st. ang. Atalanta, Lirnon Rouen
Oct. Par le Caual «le TanearvIUe
22 ch. fr. Piouermais-8 Rouen
— sioop fr. ~E>\funt-de-FrMce Tancarville
Oct. Sar Rade
23 st. ang. Austrian- Prince New-Orleans
— -st. esp. S'iviftncterino New-Orleans
— si. an'g. Dms'.ey New Orleans
— st. ang. Eifl&nd New-Orleans
— st. norw. Artemis... San-Francisco, etc.
— tr.-ni. goël. russe Olio, Behrsin Lsguna

Oct. Navlres Sort!» all. d
22 st. ang. Tongberdon, J. Kinfey Swansea
— st. ang. Llanthony- Abbey, Budden Gardiff
— St. aag btermannia, Keruin Soothsmoton
— st. fr.'ilfaria, Agneray Bunkcrque
53 St. fr. Amiral-Nielly, Pellö Indo-Chinc
— si. fr. CAcmtdHiit, Le Du .Cardiff
— st. fr. Saint-Brieue, Josselin ....Ssint-Mslo
— st. fr. Gazelle, Marzin Caen
— ch. fr. Augustine, Cirmoy HoEdeur
— st. ang. Dulviu, Arehambeau

Par le Canal de Taucarvïüe
22 ch. fr. Paguebot-19 Rouen
— ch. fr. Due a1r Rouen
— ch. fr. liuphrate Rouen

fiCTHilBELOE
avec Femme et
Fib, désire loue'r

Pavilion meubló,
di ux chambres et e-iisma

minimum ou Appartement mêrnes condi¬
tions — Adiesser offres au bureau du journal, aux
initiates G. M, .373lz)

A. LOUER

AVISDIVERS
Les peiitss annonces ATSS
maximum six lignes sont iarifaas 22 ir. S»Q
chaque.

Mn" Hélèiie et Jeanne LE HOOTOH:
ff. et ff" FEUTBY, néé LE HiOUTOH, et leur

^ ' ffff. Emmanuel et André LE ffOUTON,
ses enfants et psitts-enfants ;

ff. et ff" PLEYEH et tear P.ts;
ff" oettoj LE ffOUTOH. sa beile-mère ;
ff. et Arthur IE ffOUTOH et leurs enfants ;
La familie et les amis,
Remorcient ies personnes qui ont bien vou-
lu assisier aux convoi, service et inhuma¬
tion de
Kladame Veuve LE MOUTON

ff'" ceuoe Edeucrd LANDBIN, nés CUEST ;
AP1" Alice, l'srthe. L r.ie et Jeanne LAtW'RHi :
ffff H r.rt, André ct ffarcel LAN0BIN ;
Hi" L'cues GUEST;
La familie ei les amis
Rémercient les personnes qui ont bien vcu-
lu assister aux convoi, service et inhume- |
tioa de

LANDRIN

BRASSERIE!
CAFÉ "MAJESTIC

Place GazaLetia (prés te Grand-Thédtre) Havre

BIÈHE Supérieure nonalSöBÜSée

CHIiBBEWEÜBLEE
dan» Famillo

S'adresser au bureau du journal.
(2739Z)

A LOUER (V3EUBLE

belkfmm
mansarde et cave, dans
Miebelet.
S'adresser a 1Hotel de Strasbourg,
yard de Strasbourg, Havre.

CHIT de 1 pieces. 1 ca-
Mv I binet de toilette,
maison moderne, 39, rue

2ii, boule-i
(2730zj

dans Pavilion, 15 Ch»m<
Lacs conforiablrment nieu-
blé'-s, cabinet de toilette, eau.
Pension si on desire. Vie de

familie. Prix modéré.
Prendre l'adresse au bure-u du journal. (2732z)

déré.— Prendre

menblée cccforts»
ble. enuée indépen-
danie, donne droit a
la cuisine. Prix tno-

l'adresse au bureau du journal.
1272 z)

ROCK EA82XÏ2

20 ml 135 eent.
ChOHCi-outo, Jaiubon, Sanflwiehs

OTVT Ö3ÉGSJSIXE

H0ITRESAetO'dtcsPROVENANCES
Grand Cidre de Normandie — Boucké meusseux

Monsieur Edouard
Epioier-Dêbitont

SyndrcatésLaitisrsduHavreeidasenvirons
©ins sa reunion de jeudi dernier, le Syndicat
des Leiders du Harre et des eneirens a déetnè, vu
les eirconstinces aduelles, de noflpas aug-inen-
tec le prix «tu luit el «le la crème, co mine
ceia a lieu tous ies ans, a partir ttu 1" Novembre.

R -2719)

OompsgnlsNarmandeUNavigationIVapour
Oetobra HAVRE HOftTLEIIR

Samedi ... 24 10 13 14 !). 11 30 13 15 - -
Bimanclio. 23 a ia 15 » 12 30 1G lo - -
Lundi 26 1-230 13 45 13 43 17 »>——

Octobre HAVRE THOCVIIXF,

SainecU ... 24 t '8 D; '15 30 '9 30: '16 45 - -

Dimanche. 26 -s » 11 15 '15 30, '9 30 13 45 '16 4a

Lundi 26 ■8 « '15 30 •9 30 '16 30 - -

Octobre HAVRE C VEN

S.-iittedi ... 24 ff » 10 151
Binïanche S3 H 13 A030J
Luudi 20 12 i) 11 30 !
Pour TKÖUViLLE, les heures précédêes d'nu
risqne ('), li.diqocnt les départs pour ou de
Pï-cuuenade .
En cas de mauvais temps les departs peuvent
suppi'imt's.

asté-
la Jelêe-

LALAMMMBLALSAMIE
serait trés reconhsfssanie a sa nombreuse clien¬
tèle do faire rendre aux iivreurs la plus grande
quan-iUé possible de carafes vides.
II est trés dsiïbiie, par suite des circonstanees,
de se procurer de la verrerie et, dans Pi sterol de
tous, it est utile que les carafes soisnt ren «lues.
le pias régulièrement possible. (27i6zj

COMMISSIONN AIRE
r»aris «Sc 3l_.® Kavré

TOUS LES JOURS
S'adresser ou écrire ft M1*"DUMONTIER, 12, rua
Haudry, Havre. (2724z)

DECORATIONS
Oïficielles

Fran^aises et :^®lgyess
Tous los ordres sont exposés a la vitrine

ehez JLÏ3L1SU-, 40, rue Voltaire, télép. 14.04
Assortiment complet de Bijoux Deuil — Cereles
Porte-Phsto en Or. fix, Vermeil,. Argent et Deuil, lous
les modeles et tóutes les grandeurs (ajusiement
gratuit des photos),— Bracelets cuir et peau puur ,
montres tous les modétes. — Achat de vicil or, de
v-ieil argent et de vieux dentiers. Paiement
eomptant. (2727Z)

4 VSt-YE* 141? Excellente Machine al
A l üiilllIÏEl Trlcoter. circulaire Marque
« Aitienec » -ae la Compagnie Union Ouvrieie de |
Paris. , , . .
Ecrire pour renseignements au bureau du jour¬
nal, i&iiialts L. B., ou prendre l'adresse.

(27l6z)

LeSergeolbeige
recherche l'adresse de sa femme
trouvf r au Havre.
Ecrire aa cantonnement de Fécamp.

23.24 (2707z

IH3 COLK
(Ilenri , ac¬
tueilement
a Féesmp,
qui dolt se

AchekiirBooneMachinei\écrire|
ETAT NEIIF

Modemo, Eeriture visiblo
S'adresser : Téléphone 1500. (272Sz)

AVIS
QUaQAQE AMERICA1N

4, place Richelieu. — Havre
3I»« Chaumeil informe sa clientèle qu'slle re-
coif, dés mainlenant, les Cols, Mancheltes et
Plastrons a blanchir a neuf. I2"40z)

HOUVELLES MARITIMES
fr. Amiral-Fmiric'ion. all de ia C.Ö!e
au Havre, est arr. a Pauiilac le 22

»—ffjoc-, 12669;

ff. Victor CHOPABT directeur du llavre-
Eol ir, et ff"" Victor CHGPABT ;
ffff. ffarcei ct Jacques CHOPART ; ff1'-' ff ark-
Antoinette ChOPART ;
a et ff" A CHOPART ;
ff" oeiice Pun LtiiOBiUAND ;
ff. Arthur CHOPART;
ff. Gaston CHOPART, Rcligieux Redempto-
riste de Monscion, He-giqne;
ff . et Hl" Bené CHOPARTet tear Pits ;
ff. Luoien CHOPART, A3"" ffadeleint et The¬
rese CHOPART:
ff" ceuoe ANFRAY et scs Enfants ;
ff. et ff" CsVEL/ER ; „
Les Families CHOPART, LENORMAND, Li£-
BAUT, les Parents et Ies Amis,
Out ha douleur do vous faire part de la perle
douioureuse qu'ils viennent d'éprouver en la
personae de
GuiUaume-Paul-AndréCHOPART
leur (ils, frèce, petil-fils, neven, cousin et pa¬
rent, décèdé le 22 octobre, dans son 14" mois.
Et vous prieel de toen vouioir assister a ses
convoi, service et inhumation qui auront lieu
le samedi 24 courant, a 3 U. i/2 du soir, en
l'église Saint-Vincent- de-Paul .
On se réunira au domicile morluaire, 13,
rue d'Albion.
II ne s-n-a pas envoyé «Xe lettres d'iuvi-
tation, le present avis en tenant lieu.

Ftlit w-ipa?Bsai.

Le st.
d'Afrique
oct
Le st. fr. Amir.nl- zé dé, all. du Havre au Brésil
ct a la Plata, est rep. de Lisboane le 22 oet.
Lc st. fr. Duplet! :, veu. do Brest, est arr. a
Santos le 22 oct .
Le st. fr. St- Philippe, ven. de Rouen, est arr. a
Aiger le 22 oct.
Le st. fr. St-Mathku est parti d'Arzew la 21 oct.
pour Rouen.
Le st. fr Hnut-Brion, ven. de Brest, est arr. ft
Bordeaux le 19 oct.
Le st. fr. Pessac, ven. de Bordeaux, est arr. ft
Rouen le sS oet.
Le st. fr. St-Barnabi est parti de Rouen le 22
oct. pour TA gérie.
Le nav. fr. Gé?;«ral -fop, cap. Lai ne, veu. de iiexu-
lonos.est arr. ft Talcahuaao le 20 cel. Le capitaine
est malade. .
Le st. fr. Guadeloupe, ven. du Havre, est arr. a
Colon le 17 oet., ft midi. , ,
Lo st. fr. Fiiit lire, all. de Bordeaux a la Pta«a,
est rep. de Rio-Janeiro ie 16 oct.
Le st fr. Li-Navari e est parti de la Havana
ie 17 oet., ft 3 beures du matin, pour S-aint-Na-
zaire
"lc" st fr. Uaïli est psrti de la Poinle-ft-Pi!re ie
17 octobre pour Santander, -Bordeaux et Havre.

ON DEIFIANOE
un Apprenti Patissier

de i3 ft 14 ans.
Prendre l'adresse au bureau du journal.

23,-24 ae9,zj

Ün Charretiër
pour fair®

te S®rvi«'® den .leurnaux
S'adresser Asenco Castelaiiie, rue
de in -Bourse, 3 . (2744)

ON DEMANDE
EMPLOYE rreU«iter ch"
S'H-fresser 2, rue Cuvier, Havre. (3472s)

FRETS& ACHAT
d'OBLISATXQT-T;ViUsdeParis,CreditFonoierJ
el VALKLSSÈT1UNGÈRES
S'adresser office industwei, 60, ma|
de Saint-Quentin, de 3 ft 6 heures. (274Sz)

Lftf.ïPESÉLECTR1QUES
Smiles de Mechange
POUR LAM PES de POCHE|

Fabrication Francaise
52, Rue Voltaire

2u.22.2i.26 (-2891)

SIS --PRODIIITS

ON »13»IA:ÏNÏ>ÏS

UNGABOONBODLANBER
do 10 a f 7 ans, Comoro second

S'adresser au bureau du journal. (273';zi

OUVWERS
pour le déch-irgement d"i
betterave-s, sons «2ö-

SUGRERIE DE FONTAINE-LE-
23.24.23

Recoupss,ftwlnas.Toyrieaux,Maïs,etc.
SPÉGlALiTÉSpourVGLA1LLES

(Poato et Engraisseiiaent)

E.-G.Mon^uet15 , roe BougainvillélJL.Ï3 HAVRE
20.22.24.26 (256S)

(4

maadés a
BUN.

UnOnvrierCHAEOUTIEE
est demsndé ft Ti3S»sCEaiiI3 potin
S'y présenter, a~ (2634)

JAMBONS"MOfiOPOLE
Marques Frangaises (déposées)

Seul concessionnaire : J. MARTINEAU, Havre
Viuudes famécs et Bacon ang-iais
Pomrsies de terre do choix et de conserontien.
9, RUS DE LA C0MED1E (d riièrfc le Grant Bazar Ï

20.22.24 (2388)

SiCON D'ENTREPÖT
Est «leiiiantló

3 rite Bayard. References sérieuses.
' 1 22 24 (2669)

A 1VÈSESIENTS ESS K1EÏ5.

GtRONKft (St.— Dot to, 21 c(.l.\ Lo st. fr. Chroma,
all. de la Plata et du Brésil a Bordeaux, «'est
éclionc, par Tarrière, en entrant ft Leixoes, au¬
jourd'hui, mais ii a été renfloué avec 1aide de
r.-mormieurs.
GUÉTii.av - Port-Ellen (May), 21 oct.: Le nav.
Ir. Guèiha,' y, ail. de la Nouvt.'lle Galêdonio a
Glasgow, avec miaerai de nickel, est échoué au-
dc.ssöus de Ardmore Point; te milieu du naviro
jus louche pas le fond. Si des secours sont en¬
voyés ia médiaterhebt, le uavire pourra étra
renfloué.

1 'g!g

PLEINEtm

BASSE MER ,

Lever du SdeiL.
Couc. du Soleil. .
Lov.deia L^na..
Goa.de ia Luaa. .

maimf

6 li. 3'h
23 ü. 582 nov.ifi n. £3

0 ü 4S

Fori tiu Havre
Od. fSaviPC-a EntvéiS
22 st. fr, VUle-d'Isignq, Ilorlaville. .
— sioop fr. Ste-Suzanne, Morio —
— stoop fr. SU-Lianie, Guillou. . . .
23 st. ang. Ormtsron, Hamilton
— at. ang. Pa- It-gate, Thompson...
— st. sued. To. borg. .

»#«. &e
Carenlan
Cs«-n

Trouviile
. .New-Orleans
Bsitim >re
. .Baltique

st. ang. lleduM'ith, Huismeier Sunderland
— st. fr. Ville de-Dijon, Rousselet Londres
— st ang. Cmsarea. Smiih Southampton
— St. tr.JSt "nolo, Viand Si-Nr.zaire
— st. Ir. tills do hiibi Duiikcrquc

ON DSrVSANDE
UN BON FISTEUR.

Boni.es référeaces ex igees
S'adresser au SOU VEL HOTEL, 82, rue de Paris.

(27232

CHAUFFEUR
pour eondiiire une aulo
si possible de2 a 7 beures

de Taprcs-midi.
Prendre l'adresse au bureau du journal. (2720Z)

lil MÜI III: UNHOMME
111 ilfmPiiiT sachant coaduire pour
IJ Ü pLtilUliyi. livrsisoas ct travail de
msgasm. S'ftdrcsser au bureau du journal .

(27;8z)

UNCHARRETÏER
Ires seneux, muni des
mei Ueures references.

" S'adresser; 26, rue d'EtreUt. (2729)
i nu

UHUX -UFtaWU
lixqulse pour la table. Excellente pour fa
cuisine. — Dépositaires :
9I« Vve Frémaut, 48, rue de Ia Halte ; MJ
Savnlle. 108, rue da la Mailleraye ; M Juuenj
16, rue Bu-de St-Pierre ; 3S. Leinaire, 7, ruef
Paul-Madon : M. Blnette, 134, rue G'"-Brindc?u;|
3f J. thsmont, 73. rue Cir-De!avigne ; 91. Vitte r
coil, 77, rueC'-Delavlgne ; M. lfinette, 17, rua
d'tügouville; 31. (inslleinard, 4'i, rue du G'-Crois-
suni ; 33. Carpcnticr. rue M'*-Thérèse : M. Bé-I
fynier, 14, vie de la Bourse ; 31. BalsnzardJ
348, rue de Normandie ; 51. Billard, rue de Na
mandie. 27! ; 51. Bruckcrt, 149, Cours do la-
publiquo : 31. Joiy, tiO, Gours de ia Rcpubhque ;l
31. - xipi-av, 86, rue d'Eiretat ; 31. SlaLille, idacpf
St-Vinceni dc-Pau-l ; 31. Frfelion, 37, rue d'EstiJ
mauvillc ; 31 AcUard, 140, rue d'Eiretat ; 5S.I
Grouard, cbarcutiar, ft Sanvlc, rue de la Iiepu-|
blique ; M. Ecuoir, 7, rue iLSueur.
H ' S (5631J

ces.-

BONNEatanifalia
manie de bonnes référen-

S'adresser, le iaalin, 4, rue Michefet. au I".
(273lz)

PÜSS0.101FAH1LLG
i'annee, prix ffioderes
Cuisine bourgixaise. -
Beauvilk-s/-Mer.

La .Jouvenee
ouverte tyute

pcfuiaiit les hosiilitéSi
Goofott moikftne. —
2! .'22.23.24 (263ÖZ)

OM DEMANDE
ü Aclietcr de suite

lm MaisonSeHippurtj
I de 25 a 30,000 fr., de bonne construction et
moderne. On paierait 20,000 fr. cotnplant.
S'adresser a M. A. Villehroil, !
Régisseur de biens, 2, Place des Ha tes-
nenirsles. Le Havre. (2743)

A LOUER «PtEUBLÉ
tOO fr. par mois

PETITPAVILLONSFacilitès. Tramway.
S'adresser au bureau journal. (4733)

HAVRE
Imprimerie du journat Le Uuvr
35. rue FonteneHe.

Administrateur-Dèkgué- Gérant : O. RA.VBOl.E1

imnrime sur machines roisuves ae 1ft Maison BERR1EY (4. 6 et 8 sages i

VusïrsëeMSÏiïassu Fillsn iisirs,ssurlatigalisailonseiasigoitarsO.RAHDQLET,ippssw


